
 

 

Discours d’acceptation de M. Willem Oosterveen, Administrateur des FIPOL de 2006 à 2011, pour la 
distinction reçue à l’occasion de la célébration du 40ème anniversaire des FIPOL 

 
 
Monsieur le Secrétaire général, Monsieur l’Administrateur, Mesdames et Messieurs les délégués, Mesdames 
et Messieurs, 
 
C’est avec une grande fierté que je me retrouve parmi vous ici aujourd’hui pour recevoir la distinction que 
les Fonds ont décidé de décerner à l’occasion de leur 40ème anniversaire, distinction que j’accepte 
volontiers et ne rendrai jamais.  
 
Mais il reste à voir ce que j’ai fait pour la mériter. 
 
Le premier administrateur, Reinhard Ganten, a constaté lors de son élection que rien n’était en place. Il lui a 
fallu élaborer à partir de zéro toutes les politiques du Fonds et mener à bien tous ses travaux, ce qui était 
d’autant plus difficile que son personnel – je pense – n’était composé que de deux ou trois personnes. 
 
Le deuxième administrateur, Måns Jacobsson, a occupé son poste pendant une longue période durant 
laquelle il a fait du Fonds une organisation professionnelle à part entière - lui et son personnel, devrais-je 
dire, car à la fin de son mandat, les effectifs étaient presque de trente hommes et femmes. Le Fonds est 
passé de ce qui était essentiellement un club européen (le Japon étant, il faut le dire tout de même, le plus 
gros contributaire) à une organisation véritablement internationale avec près de cent États Membres dans le 
monde entier. 
 
Puis ce fut mon tour, en tant que troisième administrateur. Mais qu’y avait-il à faire? Les politiques qui sous-
tendaient le travail de l’Organisation étaient là, le professionnalisme de l’Organisation était là, tout ce qu’il 
fallait pour que les Fonds fonctionnent pleinement et professionnellement était là. 
 
La seule chose qui me venait à l’esprit, c’était que le Fonds ne comptait que près d’une centaine 
d’États Membres. Or pendant mon temps d’administrateur, le chiffre magique de cent a été atteint; alors je 
suppose que c’était ça ma contribution! 
 
Mais peu de temps après, ma santé s’est détériorée et j’ai décidé de ne pas postuler pour un deuxième 
mandat, comme certains d’entre vous s’en souviendront. Cette décision a été très difficile pour moi. Si 
difficile que je n’essaierai même pas de vous expliquer à quel point, je suis désolé. Mais ce que je tiens à 
dire, c’est que l’appui du personnel, des délégués et des collègues au sens le plus large m’a été d’une aide 
inestimable la dernière année. 
 
Ce poste a été merveilleux, excitant et gratifiant. J’aurais aimé l’occuper un peu plus longtemps, mais cela 
n’a pas été pas possible. 
 
J’en termine. 



 
Je ne sais pas qui a eu l’idée de cette distinction. Mais je pense que je devrais remercier José, et à travers lui 
tous ceux qui ont participé à cette décision. 
 
Quant à José, il est aujourd’hui le seul administrateur du Fonds à n’avoir jamais reçu ladite distinction. 
Espérons donc que le Fonds atteindra son 50ème anniversaire, pour que cela puisse être rattrapé. 
 
Je vous remercie! 

 


